
LE MESSAGER CANADIEN DU SACRÉ-CRUR

pauvre pécheur qui un jour voit clair dans sa destinée, qui
goûte la vanité et le néant des choses de la terre et se dit à
lui-même:'c«Je suis ici-bas pour faire mon salut: or l'unique
moyen de me sauver c'est d'accomplir la volonté de Dieu; il me
faut donc choisir l'endroit, la position, où vu mon caractère et
mes aptitudes je suis plus assuré de faire cette volonté.» Tout
prend un nouvel aspect quand on examine les choses sous ce
jour nouveau de la conscience et de la raison. Souvent même
une lutte s'engage... lutte angoissante entre la natire et les
préjugés d'une part, la grâce et la raison d'autre part. Quelle
influence l'exportera? C'est un mystère; mais tout le monde
sait que la faiblesse humaine, la couardise des âmes est fort
grande; aussi bien la parole de l'Evangile se vérifie-t-elle sur-
tout à propos de la vie religieuse: «Beaucoup d'appelés, peu
d'élus.» 

Mais il arrive que prenant à deux mains son courage,
l'homme parfois se décide à faire à Dieu le plus grand de tous
les sacrifices. Quittant un bon jour, parents, amis, le mondc
plus prodigue de sourires qu'à l'ordinaire, le jeune homme
vient frapper à la porte d'une maison religieuse. Il dit au
Supérieur: «J'ai une âme à sauver, je n'en ai qu'une; aussi je
ne veux pas courir de risques mais être sûr de mon coup;

je viens ici accomplir la volonté de mon Dieu.»

LA VIE RELIGIEUSE

Est-il lejouet d'une illusion? La vie religieuse offre-t-elle vrai-
ment cette garantie?-Eh bien! aucune raison de douter
de cette vérité! La vie religieuse, outre l'inappréciable mérite
des voux, donne à ses élus cette assurance qu'on ne retrouve,
au même point nulle part ailleurs ici-bas. En effet, celui qui,
dans une communauté rcligieuse dûment approuvée, s'aban-
donne franchement, par le vou d'obéissance, à la direction de
son supérieur légitime, est sûr de faire en toutes choses la vo.
]on té de Dieu. S'il y a erreur, manque de prudence ou de dis-
crétion dans l'ordre donné, le supérierr est seul responsabk
<levant Dieu, non l'inférieur qui lui obéit. C'est l'enseignement
de tous les docteurs et de tous les grands théologiens, c'est les-
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